
Le gouvernement s'opposait donr • i° i .
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50.

rlit paTîiZ'^o ' "''" "^"^ "' ""«= P''" d'héritage n'excéde-

duetion
^^"'^""^-C^"^'^', P'-oposait une motion et demandait la ré-ducfon des taxes qu. pèsent trop lourdement sur le peuple

contre':.::;: m^^Z" " ""^ ^^^ "^""'^ "-"- -aie'nt encore

d..:^;:^^:.^:;-:^:--'^:-eMonsieuroouin.ut
par la crainte du verdict populaire il se feM:'it?nf'

""' ' " ^°'^''

Mais comme pour les autre» /roiets ri» l„; .
nérosité prit encore le dessus • M r'2 . H ,

" 11""''"" "^^ «^^-

seconde demande qu'ell a,^a W à I^d " ' ' "PP"''"'"" '-

:rd^-'r^^^'^^'''^"-'^"--part d héritage n'excéderait pas $3,000.00.

MOTION DE M. BERNARD

n^en^IrmlZn^::!:^:^^/---'P« - amende-

(Voir Procès-verbaux Ass. Législative, p 479)

Cette motion en amendement étant mie. ,„
jpar la divi.sion suivante :

^""^ ™"'' ''' '"^J<='«

vestre.
'^'"""""^'^

•

^''^-'^rgne, Patenaude, Plante, Sauvé et Syl-
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